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Chers Frères et Sœurs,

Salutations très affectueuses à vous tous.

Selon le calendrier grégorien, une année de plus est derrière nous.  Notre Dieu, 
qui est infiniment miséricordieux et bon, est toujours à l'œuvre, nous accordant du temps
pour travailler à nos vies, pour méditer sur nos pensées et sur nos actions à la lumière
des instructions que nous avons reçues, comprises, et de l'exemple parfait de la vie de
Jésus-Christ, lorsqu'Il vécut sur cette terre dans un corps semblable au nôtre.  Plus le
temps passe, plus il nous faut du courage, de la conviction, de la foi pour maintenir notre
fidélité et pour que cet amour sincère à l'égard du mode de vie de Dieu et des uns à
l'égard des autres soit augmenté d'année en année afin d'obtenir cette unité parfaite que
Dieu attend de nous.  "Je leur ai donné la gloire que tu m'as donnée, afin qu'ils soient un
comme nous sommes un,—moi en eux, et toi en moi,—afin qu'ils soient parfaitement
un, et que le monde connaisse que tu m'as envoyé et que tu les as aimés comme tu m'as
aimé" (Jean 17:22–23).  En effet, avec Christ en nous, l'amour de Dieu prend une
signification et un éclat plus grands encore quand nous apprenons à nous honorer, à
nous respecter et à nous aimer les uns les autres dans le Seigneur.

Certes, une grande récompense nous est réservée, mais Dieu nous l'accordera
seulement lorsque nous aurons supporté toutes les épreuves de cette vie sans avoir laissé
l'amour de Dieu, qui nous avait été donné, se refroidir dans notre vie.  "Car Dieu ne se
repent pas de ses dons et de son appel" (Rom. 11:29).  Aimer de la véritable façon que
Dieu demande, c'est là une manifestation de la vie de Jésus-Christ en chacun de nous. 
Veillons donc à ne pas désespérer dans les situations éprouvantes que nous traversons
dans cette vie présente, car Dieu ne veut pas que nous nous arrêtions dans notre
croissance spirituelle.  Ainsi, si nous restons fidèles à Dieu jusqu'à la fin, une place dans
le Royaume de Dieu nous est assurée, et c'est avec une confiance sans réserve que nous
pouvons attendre la confirmation de cette grande bénédiction que Dieu a promise: celle
de partager l'éternité ensemble et avec ceux qui ont déjà remporté la victoire et, bien



qu'ils n'aient pas encore obtenu ce qui leur était promis, nous ont laissé un merveilleux
témoignage, attendant qu'à notre tour, nous atteignions le but et, par la grâce de Dieu,
soyons rendus parfaits.

Ce sont là des choses que nous ne devons pas nous lasser de méditer, car la
méditation est quelque chose de nécessaire pour marcher dans la voie étroite de la vie. 
Méditer, ce n'est pas vider notre esprit; au contraire c'est concentrer notre esprit sur un
sujet particulier—un problème, un souci, un besoin ou peut-être un ordre que nous
recevons des autorités—afin de connaître le point de vue de Dieu, afin de connaître
l'opinion de Dieu sur la chose que nous considérons, car il arrive que beaucoup d'idées,
beaucoup d'erreurs encombrent notre esprit.  Alors nous nous posons des questions:
Pourquoi mon esprit est-il rempli de telle ou telle pensée?  Pourquoi est-ce que je réagis
comme cela?  Pourquoi mon esprit est-il agité? etc.  Méditer, c'est penser, mais ce sont
des pensées dont le fondement est la Parole de Dieu; c'est vouloir connaître,
comprendre, recevoir, accepter la volonté et les instructions de Dieu.  Ainsi la
méditation fait partie du processus qui consiste à transformer notre esprit en le
débarrassant de l'erreur pour le meubler de ce qui est juste. 

En outre, par la méditation nous préparons notre esprit avant de nous adresser à
Dieu.  Au Psaume 5, verset 1, nous lisons: "Prête l'oreille à mes paroles, ô Éternel! 
Considère ma méditation" (version Darby).  Ainsi la méditation précède la prière; on
médite sur les circonstances de sa vie, on réfléchit à la cause de ses soucis, de ses
besoins, qu'ils soient physiques ou spirituels, on regrette ses échecs et l'on médite pour
voir comment on peut faire mieux, pour savoir de quoi on a besoin pour faire mieux,
puis, comme David, on se tourne vers Dieu avec assurance pour Lui dire: "Sois attentif
à la voix de ma supplication, mon Roi et mon Dieu! car c'est toi que je prie.  Éternel! le
matin, tu entendras ma voix; le matin, je disposerai [ma prière] devant toi, et j'attendrai. 
Car tu n'es pas un Dieu qui prenne plaisir à la méchanceté; le mal ne séjournera point
chez toi" (Ps. 5:2–4, version Darby).  Lorsqu'il nous arrive d'être éveillés pendant la
nuit, ou le soir avant de nous endormir, il n'y a pas un meilleur moment pour réfléchir
sur la façon dont nous conduisons notre vie afin de débarrasser notre esprit des pensées
erronées, négatives et de lui donner ce qui est juste et encourageant.  La méditation est
donc quelque chose d'important, car elle fait partie de cette marche que nous faisons
avec Dieu.  Nous pouvons Lui dire: "Sois attentif à la voix de ma supplication, mon Roi
et mon Dieu! car c'est toi que je prie".

Puis au Psaume 1, versets 1 et 2, nous lisons: "Bienheureux l'homme qui ne
marche pas dans le conseil des méchants, et ne se tient pas dans le chemin des pécheurs,
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et ne s'assied pas au siège [ou: en compagnie] des moqueurs, mais qui a son plaisir en
la loi de l'Éternel, et médite dans sa loi jour et nuit!" (version Darby).  Ainsi le juste
considère toutes choses à la lumière de la loi de Dieu; et n'oublions pas que nous devons
vivre de toute parole qui sort de la bouche de Dieu, comme Jésus-Christ qui vivait avec
les pensées de Dieu le Père et analysait toutes choses sur ce fondement.  "Car l'Éternel
connaît la voie des justes; mais la voie des méchants périra" (Ps. 1:6, version Darby). 
Nous avons donc tous une lourde responsabilité: celle de l'influence que nous avons sur
les autres.  La méditation nous permet d'analyser soigneusement cette responsabilité
pour voir si nous la remplissons selon la loi de l'Eternel ou selon notre esprit naturel.

Au Psaume 4, verset 5, nous lisons: "Tremblez, et ne péchez point; parlez en vos
cœurs sur votre couche, puis taisez-vous".  Ou selon la version Darby: "Méditez dans
vos cœurs sur votre couche, et soyez tranquilles".  Tremblez devant qui?  Devant Dieu
le Père et Son Fils Jésus-Christ.  Craignons de faire volontairement le mal.  "Méditez
dans vos cœurs sur votre couche."  Il se peut que, lorsque nous nous réveillons au milieu
de la nuit et que nous n'arrivons pas à nous rendormir, Dieu nous invite à méditer, puis
à prier. A l'époque que nous vivons, où nous avons à lutter contre les esprits méchants
dans les lieux célestes, il est indispensable de peser soigneusement les choses qui nous
viennent à l'esprit et de connaître la source de nos pensées.  Méditons pour savoir ce qui
domine dans notre cœur: le vieil homme, ou l'homme nouveau.  "La crainte de l'Eternel
est pure, elle subsiste à toujours; les jugements de l'Eternel sont vrais, ils sont tous
justes.  Ils sont plus précieux que l'or, que beaucoup d'or fin; ils sont plus doux que le
miel, que celui qui coule des rayons.  Ton serviteur aussi en reçoit instruction; pour qui
les observe la récompense est grande" (Ps. 19:10–12).  Pour que cela soit précieux dans
notre vie, nous devons méditer sur la façon dont nous appliquons ces choses.  C'est
important!  Car Dieu dit: "Pour qui les observe la récompense est grande".  Alors,
comme a écrit David, tremblons et ne péchons point.  Ne pratiquons pas le péché, mais
méditons et manifestons le respect que nous devons à Dieu le Père et à Son Fils
Jésus-Christ; faisons-Leur connaître nos soucis, les choses qui nous tiennent à cœur, et
soyons disposés à suivre les solutions que Dieu nous donne.  Ne soyons pas esclaves de
nos propres pensées qui créent le désaccord et du trouble dans notre vie et parmi le
peuple de Dieu.  Donnons direction à notre vie en suivant l'exemple de Christ;
appliquons le verset 12 du Psaume 77 qui dit: "Et je penserai à toute ton œuvre, et je
méditerai tes actes" (version Darby).  Considérons, méditons, appliquons notre attention
à notre manière d'agir; calculons la dépense de nos décisions, de notre attitude;
méditons, à la lumière des instructions de Dieu, sur les événements auxquels nous
devons faire face, et alors nos voies seront bien réglées.  Dieu nous épaulera et nous
affermira; c'est alors que nous jouirons de la paix que donne le Saint-Esprit de Dieu.
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Méditer, c'est considérer toutes choses du point de vue de Dieu.  Il est important
d'apprendre à penser comme Dieu pense; il est important d'apprendre à évaluer toutes
situations comme Dieu les évalue.  Cela se réalise en réfléchissant sur ces choses à la
lumière de la Parole de Dieu et de toute la connaissance qui a été révélée.  Lorsque nous
le faisons, nous préservons notre vie de la corruption, des influences des forces du mal
qui poussent les élus à se décourager, à créer de l'agitation et à se détourner de la voie
de Dieu.  "Lorsque je pense à toi sur ma couche, je médite sur toi pendant les veilles de
la nuit.  Car tu es mon secours, et je suis dans l'allégresse à l'ombre de tes ailes" (Ps.
63:7–8).

La méditation prépare notre esprit à voir comme Dieu voit; elle prépare notre
esprit à la prière; elle nous donne l'orientation mentale pour vivre notre vie d'une
manière agréable à Dieu.  Méditer, c'est faire pénétrer en nous la nourriture spirituelle
que nous recevons, c'est l'écrire de façon indélébile dans notre cœur.  Cela nous donne
de l'assurance, cela développe en nous cette foi qui est indispensable pour être agréables
à Dieu.  "Que ce livre de la loi ne s'éloigne point de ta bouche; médite-le jour et nuit,
pour agir fidèlement selon tout ce qui y est écrit; car c'est alors que tu auras du succès
dans tes entreprises, c'est alors que tu réussiras" (Josué 1:8).  Qu'avons-nous entrepris?
Notre marche vers le Royaume de Dieu, et pour réussir, il nous faut vivre conformément
au mode de vie de Dieu.  "Je lève mes mains vers tes commandements que j'aime, et je
veux méditer tes statuts" (Ps. 119:48).  Méditons-les!  C'est alors qu'une promesse
merveilleuse se réalise dans l'attente du Royaume de Dieu.  ". . . Fortifie-toi et prends
courage?  Ne t'effraie point et ne t'épouvante point, car l'Eternel, ton Dieu, est avec toi
dans tout ce que tu entreprendras" (Josué 1:9).  Comme c'était le cas de David, qui était
un homme selon le cœur de l'Eternel, il faut que la voie de Dieu remplisse notre esprit. 
"Je médite tes ordonnances, j'ai tes sentiers sous les yeux.  Je fais mes délices de tes
statuts, je n'oublie point ta parole" (Ps. 119:15–16).  "Je réfléchis à mes voies, et je
dirige mes pieds vers tes préceptes" (verset 59).  "Combien j'aime ta loi!  Elle est tout
le jour l'objet de ma méditation" (verset 97).  Nombreux sont les passages qui nous
montrent combien il est important de prendre le temps de méditer afin de pouvoir suivre
la voie de Dieu le plus parfaitement possible. 

"Que ma méditation lui soit agréable; moi, je me réjouirai en l'Éternel" (Ps.
104:34, version Darby).  Méditer sur la situation d'une sœur ou d'un frère qui traverse
une épreuve, qui souffre, puis prier pour elle ou pour lui avec ferveur, voilà une
méditation qui est agréable à Dieu.  Méditons sur l'exemple que nous sommes, sur les
paroles que nous disons, sur la conduite que nous avons, sur la foi que nous manifestons
dans l'épreuve, sur l'affection que nous témoignons autour de nous.  Nous avons été
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appelés par Dieu; nous sommes dans le monde, mais pas du monde.  Nous ne pouvons
donc pas vivre, réagir n'importe comment si nous voulons que Dieu soit avec nous pour
atteindre le but suprême de notre appel.  

La méditation sert à nous renouveler, elle transforme notre pensée, elle transforme
notre vie; alors que celui qui ne médite pas ces choses que Dieu nous a fait connaître se
lasse et finit par être découragé.  "C'est dans la foi qu'ils sont tous morts, sans avoir
obtenu les choses promises; mais ils les ont vues et saluées de loin . . ." (Héb. 11:13). 
Ils les ont vues parce qu'ils les méditaient; ils méditaient les promesses de Dieu et cela
leur a donné un tel courage qu'ils sont morts dans la foi.  Ainsi la méditation nous
persuade, elle nous remplit d'assurance, de conviction et de courage.  Faisons d'elle une
partie intégrante de notre vie quotidienne.  C'est ainsi, mes chers frères et sœurs, que la
plénitude de Jésus-Christ habitera pleinement en chacun de nous.  Et il en résulte encore
une merveilleuse promesse:  "Ils seront à moi, dit l'Eternel des armées, ils
m'appartiendront, au jour que je prépare; j'aurai compassion d'eux, comme un homme
a compassion de son fils qui le sert" (Mal. 3:17). 

Notre Père céleste fait et fera encore toujours ce qu'il y a de mieux pour Ses
enfants, voulant que tous parviennent à marcher dans cette voie qui nous conduit au
salut et soient sauvés.  Trouvons donc une grande confiance en cela, et que la paix de
Christ soit avec vous tous.

Avec toute mon affection et mon amitié,
Votre frère et serviteur en Christ,

Jean Aviolat 
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